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Sur la présence d'une Incisive surnuméraire

CHEZ UN LeMUR CATTA L. Ç

Par M. J.-K. Gan.

On a parfois noté la présence d’une incisive supérieure surnu-

méraire soit chez l’Homme, soit chez les Singes, mais c’est la pre-

mière fois que le fait est signalé chez les Lémuriens.

J’ai, tout récemment, trouvé dans les collections de recherches

du Laboratoire d’ Anatomie comparée du Muséum un jeune Lemur

Fig. 1. —Lemur catta L. 5 (jeune), collection. Anat. comp. Muséum. G. N. x 2,

No, 1930-394, possédant une incisive supérieure gauche rudimentaire.

catta L. (N° 1930-394) qui possède une incisive supérieure gauche

rudimentaire située entre la première des deux incisives qui existent

normalement et la suture qui sépare les deux intermaxillaires

(fig. 1). On admet, pour les Primates en général, la présence origi-

nelle de trois incisives supérieures. Ces trois incisives n’ont jamais

été rencontrées chez les Lémuriens fossiles
;

par contre, on les a

signalé chez un Tarsioïde (Pseudoloris parvulus Filhol). D’après

l’ensemble des auteurs, c’est la première incisive (P) qui manque
chez les Lémuriens

;
c’est aussi elle qui réparait dans le cas que

nous signalons.

Bulletin du Muséum, 2® s., t. X, n° 6, 1938.



Après la rédaction de cette note, j’ai observé un second exemple

de cette anomalie, mais qui était bilatérale, chez un Lemur varius

Et. Geoffr. (NO A. 2842).

Il faut noter, en passant, que Bennejeant a mentionné deux
exemples d’incisive supérieure supplémentaire, un chez le Cebus

et l’autre chez le Chimpanzé ; celle du Cebus est bilatérale tandis

que celle du Chimpanzé est unilatérale. En considérant leur posi-

tion en avant de la canine, c’est-à-dire à la partie distale de la série

des incisives, on peut supposer qu’il s’agit ici de la persistance d’une

incisive temporaire.
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